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 LE  RURAL  PILOTE ? 
 
 En voilà un, de titre, quand on ne 
jure que par métropoles, urbanité, 
high tech, centres de décision…

Un peu comme si les gens n’étaient 
qu’une cervelle sur 2 pattes. Comme 
si le rural n’était que l’ornement vert 
offert aux nouvelles technologies. 
Oui mais... 
 Il ne faut jurer de rien. Tenez, 
par exemple, la « crise ». La voilà qui 
arrive, et met par terre les dogmes qui 
régissaient l’évolution de nos sociétés 
depuis les années Reagan Thatcher. Il 
ne fallait plus d’État : le voilà qui re-
vient en force. La finance déployée 
sans entraves allait assurer le bien-
être de tous. Enfin, de tous ceux qui 
le « méritaient ». Krachs, faillites et 
golden boys dépités. Le progrès de 
l’humanité était dit indéfini, la démo-
cratie tombée du haut des USA allait 
libérer les peuples de tous les conti-
nents. Guerres sans fin, sans but et 
sans espoir en Asie, au Moyen-
Orient, en Afrique. Qui avait prévu ? 
 Et en pastorale ? La vie d’É-
glise ne trouve pas seulement sa 
source dans la morale de l’enrichisse-
ment et de la prise de contrôle. C’est 
notre chance, qui nous assure esprit 
critique et liberté face aux aléas vécus 
par nos sociétés. Nous sommes moins 
en dépendance des dogmes et modes 
dictés par les idéologies dominantes. 
La première « valeur » est pour nous  
le respect des gens et de la Création, 
la solidarité, la préférence pour les 
humbles et les sans-, la relation. Au 
moins quand on se situe en fidélité à 
l’expérience de Jésus…Et là, nous 
voyons quelques signaux. Au cœur de 
la vie de l’Église, qu’il nous est don-
né de considérer et de construire 
comme le prototype du monde 
comme Dieu la rêve et la désire. 
Concrètement…(suite page 2) 

Réfléchir ensemble sur l’Union Européenne 

www.europarl.europa.eu/paris 
 

L’Europe dans mon quotidien. 
 
7 H Le matin au réveil 

Je suis dans la salle de bain. Il va de soi que l’eau courante avec 
laquelle je me brosse les dents doit être saine. L’Union Euro-
péenne (UE) impose les normes de qualité auxquelles l’eau po-
table doit satisfaire. 
 
8 H En route pour le travail. 
Pour préserver l’environnement, tous les nouveaux véhicules 
européens doivent être équipés d’un pot catalyseur. Je m’arrête 
pour faire le plein. Au moment de payer, j’ai en main une des 
réalisations les plus visibles de l’Europe, l’euro, la monnaie uni-
que. 
 
8 H 15 Je dépose ma fille à la halte-garderie itinérante. 

Ce projet porté par l’association des Familles Rurales a été sou-
tenu par la Caisse d’allocation familiale, la Communauté de 
communes et a été soutenu par le programme européen LEA-
DER + destiné aux zones rurales. 
 
12 H 30 La pause déjeuner. 

A mon tour d’amener le café, j’ai choisi un café issu du com-
merce équitable. Grâce à la réduction ou à la suppression des 
droits d’importation, l’UE s’efforce de contribuer au développe-
ment des pays pauvres. Elle poursuit aussi cet objectif en facili-
tant l’accès au marché européen des produits labellisés du 
« commerce équitable ». 
 
14H La réunion du Comité d’Entreprise. 
En Europe, une entreprise qui emploie un minimum de 100 sa-
lariés doit disposer d’un Comité d’Entreprise (CE). En France, 
la règle s’applique à partir de 50 salariés. L’UE impose des nor-
mes minimales au dialogue social, chaque État membre est libre 
d’aller plus loin. 
 
18 H Au supermarché 

Les produits alimentaires contenant des OGM ne peuvent être 
introduits sur le marché européen qu’après des analyses appro-
fondies et en respectant des conditions très strictes, notamment 
une mention explicite sur l’étiquette. 
 
19 H Erasmus. 

Ma fille rentre de l’université et me parle de son souhait de par-
tir étudier un semestre à l’université de Lisbonne grâce à une 
bourse européenne. L’Europe se fixe un objectif de 10% d’étu-
diants de l’enseignement supérieur poursuivant leurs études 
pendant un certain temps dans un autre État membre. 
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(edito suite de la page 1 ) 

On nous dit que les églises se vident, 
 que les messes sont ennuyeuses, qu’on ne 

trouve plus de militants, que les mouve-
ments ont fait leur temps…Regardez un peu. 
Les assemblées du CMR, le Vivier, les pa-
roisses, associations, services animés par 
nos amis et complices en mouvement : fête, 
joie de vivre, levain dans la pâte de nos 
communes et pays. 

On nous dit qu’hélas, les vocations sont taries, 
que l’on doit fermer faute de prêtres, que la 
foi disparaît, que les religions vivent leur 
dernier âge. Chez nous : des permanents qui 
se proposent, et qui tiennent. Peu d’entrées 
au séminaire ou au noviciat, certes. La prière 
pour les vocations serait-elle inefficace ? Je 
ne pense pas. C’est peut-être notre regard 
qui n’arrive pas à discerner les disciples qui 
se mettent à la suite du Christ. De façon sin-
gulière, discrète, hors-piste sans doute. Mais 
signes là où ils vivent. Ministres, déjà, dia-
cres ou militants, parents ou engagés sur 
tous les champs de la vie sociale. 

On nous dit que le message de Jésus n’est plus 
entendu, que les enfants ne savent plus rien, 
que les catholiques sont des solitaires, des 
« à part », des sans héritiers. Moi je vois : 
des catéchumènes en quantité, venus de 
nulle part de nos églises. Il n’y a plus de fê-
tes rurales, qui rassemblaient les catholiques 
de tout un canton ? Moi je vois : des chré-
tiens qui font vivre leurs communes, leur 
profession, mettent en couleur nos campa-
gnes. Le sens de l’Histoire dont est pétrie la 
vie rurale devient un atout maître en ces 
temps de solitude et d’individualisme. La 
relation nous est naturelle, les retrouvailles, 
la fête et le rassemblement, comme une se-
conde nature. 

  Tiens, au fait : un évènement majeur 
pour dire tout ça : les 4 et 5 juillet, à Orchies, 
sera célébré le 80ème anniversaire de la JAC-
MRJC. On en profitera pour rassembler les an-
ciens et actuels des mouvements ruraux de 
toute la région. A ne rater à aucun prix ! 

  Ah oui quand même…Je commençais 
en disant qu’on ne peut jurer de rien…Si quand 
même…Le respect des gens, la tendresse, l’amour, 
pour tout dire, ça tient le coup. Encore faut-il le 
pratiquer avec intelligence…Avec le 
cœur, les yeux, et le cerveau…  
 
   Jean Marc BOQUET 

Les aînés et l’Europe 
Ce 20 octobre 
2008. 
Salut André, tu 
as eu bonne 
route ? 
Bonjour Michel, 
Thérèse, vous 
avez dû vous 
lever de bonne heure ? 
Ah ! Maurice. 
Mais que se passe-t-il ce matin à la Maison diocé-
saine de Merville ?  
Eh bien ce sont les aînés et jeunes retraités du CMR 
(environ 110) venus des Fédé de Lille, Cambrai, Ar-
ras et Amiens qui se retrouvent pendant 2 jours pour 
réfléchir et échanger sur « L’Europe, pour qui ? 
Pourquoi ? ». 
Pour ce faire nous avons demandé au Père Ignace 
Berten, dominicain, théologien, directeur adjoint de 
« Espaces, spiritualités, cultures et société en Eu-
rope ». 
Ignace fit trois interventions sur l’Europe : 

- 1ère intervention : les institutions et leur fonc-
tionnement. 

 La commission (Bruxelles), le Conseil Euro-
péen (chefs d’État), le parlement européen  (élus), 
historique de l’Europe. Dans les années 1960 la 
1ère grande politique commune  est la PAC. La 
JAC a joué un rôle fondamental pour la mise en 
place de celle-ci, bien  qu’elle ne soit pas par-
faite. 
- 2ème intervention : Son environnement géopoli-
tique. 
Son élargissement : jusqu’où ? (Turquie). 
Sa capacité d’absorption. 
Question de l’intégration des étrangers et de l’é-
migration. 

 - 3ème intervention : Sens chrétien pour le citoyen 
européen. Comment la Bible intervient-elle ? 

A travers les carrefours chacun  a pu s’exprimer : 
complexité et moi que puis-je faire ? Par exemple en 
2009, voter, mais il faut connaître nos députés euro-
péens. Nous avons entendus deux témoignages. Xa-
vier, jeune agriculteur, apports et contrainte de l’Eu-
rope pour lui. Puis Sœur Simone, dominicaine, et son 
travail dans Espaces. 
 
Nous avons offert à Dieu nos travaux par une célé-
bration de la Parole. Pendant ces deux jours la convi-
vialité fut de mise. 
Il nous reste à travailler pour les trois en-
jeux pour l’Europe : la paix, la solidarité 
et la dignité humaine. 
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     Prisches 
 L a  n e i g e 
n'avait pas encore ha-
billé nos paysages d'un 
blanc manteau, mais le 
froid déjà faisait crépi-
ter le bois dans les che-
minées, nous nous 

sommes accueillis les uns les au-
tres ce samedi soir, à Prisches, les 
yeux étonnés, le sourire chaleu-
reux et le coeur plein d'attentes et 
d'espérance ! 
 
40 adultes 
et 20 en-
fants se 
cherchant, 
se question-
nant, se dé-
c o u v r a n t 
afin de re-
const i tuer 
les photos éparpillées en mor-
ceaux et égayer le mur. 
 
Le conte de la merveille étoile, 
rythmé par les interventions des 
enfants, nous a invités à partager 
nos trésors. 
 
La table dressée, le buffet failli 
manquer, la bonne humeur atti-
rant du monde ! 
 
Mais tel un miracle, les fonds des 
paniers nous offrirent des mets 
bien accueillants ! 
 
En chanson, en rire, en farandole 
autour des balais et serpillières 
nous nous quittâmes le coeur ra-
vi et rempli de projets pour se 
revoir !    
    Marc Fertin 

Petit conte 
de Brillon 
 
En cette froide 
soirée du 27 Dé-
cembre 2008, 
dans une salle à 
peine chauffée, un peu 
plus de 20 adultes et 15 
jeunes et enfants se sont 
retrouvés. Durant ces 
quelques heures d’un 
« noël autrement » ils ont : 
découvert la diversité de 
vivre en chrétien, écouté 
et regardé un conte de 
Noël, mis en commun et 
partagé les mets confec-
tionnés par leurs soins, et 
enfin dansé au son des 
chants des autres reli-
gions. 
Oui ce fut, malgré le 
froid, une chouette 
et chaleureuse soi-
rée.  
 
       Christian Quintin 

 

Ils n’étaient ni à 

Prisches ni à Bril-

lon mais ils vi-

vaient Noël autre-

ment ! 
(Midi Partage) 
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Agenda 
 
- 08 février 2009 : formation Démarche de Réflexion 
Chrétienne de 9 h 30 à 12 h au presbytère de Jolimetz 
 
- 20 février 2009 et 6 mars  2009 :  2 soirées table ronde 
sur « L’agriculture en France aujourd’hui » à 20 h 
salle Don Bosco à Jolimetz  
 
- 14 mars 2009 : CCFD accueille des partenaires  à la 
maison du diocèse à Raismes. 
 
- 4 et 5 juillet 2009 : 80 ans du MRJC « Les épis folies » 
à ORCHIES.  

 CAP  FRATERNITE 

…….nous a été proposé en équipe : un questionnaire ? 
une enquête ? pour quoi faire ? 
Et nous avons adhéré parce que c’est : 
  - Ouvrir les yeux sur son territoire, et les poser sur l’ha-
bitat, l’emploi, les services. 
   -Se questionner sur les possibilités et les choix des habi-
tants. 
   -Regarder les évolutions au cours des années. 
   S’interroger sur la « vie » du village : les solidarités qui 
se vivent à tous les niveaux. 
Au cours de notre première réunion, nous avons partagé, 
comparé, commenté, expliqué……. 
Et à notre prochaine rencontre, nous « raconterons » les 
fragilités et les solidarités que nous avons repérées sur 
nos lieux de vie. 
CAP FRATERNITE nous emmène dans une démarche 
d’équipe, et une grille de questions nous guide pour pré-
senter les fragilités et les solidarités qui font les richesses 
humaines de nos territoires. 

 
Et votre équipe, va t’elle adhérer ? 
  
Claude Housez 
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Soirée fondation  au pays de Mormal 
 
 Tout le monde sait bien que le monde rural évolue. 
Le monde rural dont nous parlons dans le mouve-
ment  n’est pas que celui des agriculteurs. Le CMR 
est un mouvement pour tous ceux qui vivent dans le 
territoire rural. 
 
L’équipe de Jolimetz avait invité le 14 
janvier 2009 quelques couples et jeunes 
qui ont répondu présents à cette soirée. 
 
 Dans un premier temps l’équipe s’est présentée. 
-  Chacun a exposé  (en disant « je ») ce qu’est 
pour lui, pour elle, la vie en équipe CMR ensuite  
les invités  ont pris la parole pour nous dire  com-
ment il ou elle envisage cette vie en équipe.  
- Dans un second temps nous avons essayé de syn-
thétiser ce qui a été dit en disant « nous »… 
- A la lumière de l’évangile du jour nous avons ré-
fléchi sur ce qui nous a touché et qui fait sens pour 
nous .N’ayons pas peur d’aller ouvrir ce livre de 
la Bible… il recèle bien des trésors. 
- Après avoir analysé, confronté, relu à la lumière 
de l’Évangile, nous sommes tout naturellement 
transformés… et nous sommes « renvoyés » dans 
nos vies, riches de ce que nous avons vécu, ensemble.  
Aujourd’hui, est ce qu’on est capable de dire 
(puisque c’est l’objet de notre rencontre) si oui, non 
ou peut-être j’ai envie de faire équipe ? 
  
Certains sont prêts 
à faire équipe. 
Pour d’autres, un 
temps de réflexion 
est nécessaire 

 

N’oubliez pas de retourner 

le « questionnaire aux équi-

pes » avant le 28 février 

2009 au plus tard au CMR 

national, 9 rue du Général 

Leclerc 91230  MONTGE-

RON 

Georgette BAILLEUX nous a quitté, 
nous nous associons à la peine de Michel. 

 

Bienvenue à Eloa Eloa Eloa Eloa     
    chez Emeric et Christelle  et 

 à  LoïzaLoïzaLoïzaLoïza    
    chez Emmanuel et Aurélie : les enfants 
de Patrick et Marie-Pierre DUPONT. 


